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prestation» et le* Vétéran* avaient 
touché leur reralt*. 

Quelque* chiffres donnèrent un* 
tde* de ce beau redreseessent : la 
section de la * Mutuel le » pour le* 
années 40. 41. 43 e t • mois d e 1043 
a vers* a u total à M* sociétaire* : 
213 431 franc*. 

La c Part de la Mutuelle au Dé
cès » pour la même prriod* a veraé 
37 115 fr. tandis que la * Mutuel le 
familiale » porte i «on actif 307JM 
franc*. 

Enfin, le* prisonniers n'ont pas 
été oublié. Dé* 1040. U t Mutuelle » 
leur offrait un pet i t mandat , tabac 
et pipe. Mais e n 1043. t r a c e à une 
souàcrpttion couverte par lee indus
triels et négociants , il fut possible 
dapporter un soulagement matériel 
aux famille* de* absenta. Souli
gnons encore le geste de* membres 

Sur le gare-brise de la voiture r>e|d« la « Mutuel le féminine » qui 

KENABDS A D E U X PATTES 
Le* voleur* de lapin* ont opère 

i a divers endroit* de la ville et c'est 
«lnsi que Mme Decavel. 11. rue 
rieaumarchais. a constaté la dispa
rition i un rongeur tandis que Mme 
Vve Bonnevilie. qui demeure 10. rue 
d'Athènes, s'en voyait enlever trots 

'Des plaintes ont été déposées S la 
police qui enquête. 

Sl-R LE PAKE-BRISE 

M. Jean Tiberghlen. demeurant 70, 
vue de la Tcesée. on a volé le per
mis de circuler e n auto. L'auteur de 
ce vol est recherché. 

ENTENTE... CORDIALE 

M m e Marguerite Verbecke. 54 suis, 
demeurant rue Serpentine. 5. et 
Mme Berthe Lion qui habite au 
4 de la même rue. se sont prises' 
de querelle dans la matinée et ont _ 
échangé des coups. Elles ont f« i t i c t tur ! û n ' o b i t ' à V mémoire' de ses 
• J 5 £ ? J ? ? L P J ^ * V ' r b * 1 P ° U r ""- 'membres défunt*. U n grand nombre 
.encs» réciproques. d e sociétaire* assistaient à cet te 

C'EST DCFENDC manifestat ion à laquelle on notait 
Mme Agnès Lebrun, coiffeuse. 17.Il* présence de MM. Paul Ballots. 

rue de Mouscron. a récolte un pro- Chevaucherie. Vendeputte. Délie . 
cè*-verbal pour création de commer- vice-premdents ; Villerval. Manaut. 
ce sans autorisation Mlle Dufond. Mme Huygevelde et 

;de tous les membres de la Commis-
Islon. 

o n t tricoté maintes chausset tes et 
chandails . 

Cm le voit, la s Mutuelle » com
me le phénix renaissant de ses cen
dres revit avec une vigueur nou
velle Elle compte ma in tenant 1.100 
membre*. 335 d a m e s à la section fé
minine e t 307 vétérans. 

Pour commémorer son 90* anni
versaire, la < Mutuelle » fit célébrer 
hier à 11 h. 30. e n l'église du Sacré 

LOS in t i l — i l sasrt. m outre, pré
venu» que k n u fausse déclaratlan, 

tOSMUtc* e s cours d' 
née. imlralisîrs *r*ffice l'imposition 
à la «gâté*tas* «ans préjudice dst 
s e a c U o n . prévue* par la lot 

H est rapaaié a u x ceetribuaBl** 
qu* le prix de la taxe est de 75 frs 
pour les ch iens «la garda et 235 fr* 
pour les c h i e n s d'agrément e t «te 
chasse. 

A LA SOCICTS D'HORTICULTURE 
La Société d'Horticulture rspBsll» 

S M* membre* qu'ua colis «et 
actuel lement distribue a tau* les 
«eetétalre» prlaaaaiers. La* retards-
Ulres aoat prié* d* s'iBeertr* d u r -
geac* chea s i . Jeaa Evrard, US, rua 
de* Pou train», * Tourcoing. Passé 1* 
SO 4* c« mol*, aucuae Inscription a* 
*«rs p l i * acceptée. 

Colères chez les enfants... Une reuiH «es paretU 
Quand un enfant « fa i t des; J ' i l i » - » X» l ' Ineritai f j i îkèr t 

eoières». quand il « t irritable.! » « è r e s • • » * W W U J B ê T l 
recherche* d'abord s'il est en bonne D a n s ies col lèges modernes les 
santé. Dans la plupart des cas. vous i associations de parents d'élèves ont 
r e m a r q u e r a qu'il a des vers. Don- e t e rendue* obligatoires et cette or-
neavku Lune, le Bon Vermifuge UanUat ion e*t destinée, dan» l'esprit 
Lune. Laxatif idéal des enfants de U , „ créateurs, à assurer un* llai-
1 à 15 ans . le Bon Vermifuge Lune L Q , , u t i l e e t profitable entre les pa-
extste e n poudre, sirop, et supposi- r e m s et le p e n o n n e l ense ignant . P n 
tedree. En vente che* votre phsr- notre ville, l 'essociation de* parenU 
naeien. Prépare par J. C o i * n a r d . ! d M é i e v e » de l'Institut Colbert. coi-
docteur en médecine et docteur e n 
pharmacie. F. Montant , docteur en 
pharmacie : avenue Ttiiers. Lyon. 
Visa 4M P 1415. 10101 

LES SOIXANTE ANS 
DE LA « MUTUELLE 

lè*> moderne, fut fondée il y a un 
a n et tenait hier une réunion dans 
l 'amphithéâtre d e l'Ecole. 

Cette réunion avait d'ailleurs été 
étendue à l'association des parents 
d'élèves du Collège technique. P s r 

Sociétés et Comités 
SYNDICAT DSS EMPLOYA* DE 

BANQUES, DS L INDUSTRIE ET 
COMMKRCa — Le secrétariat d u 
syndicat noua prie a* faire connaître 
qu'ua nouveau secours sera accordé 
aux épouse» et mare» ds se* adhé
rent* a dater d u mardi 1S novembre 
jusqu'au samedi 30 novembre. Les 
bureaux «ont ouvert* de 14 h. S 17 h. 
Prière d» «e munir d'une pièce 
attestent que le syndiqué est encore 
prisonnier. 

HALLUIN 
LA REPARTITION DU 0HARBON 

L Administration municipal* esti
me devoir Informer la population 
que la répartition du charbon aux 
foyers domestiques est organisée à 
Halluln comme dan* toutes les com
munes de* canton» de Roubslx-Teur-
colng, Lanaoy. par les soins du Con
sortium Charbonnier de Roubxlx-
Toureolng. qui aesura l'Inscription 
ds* titulaires de cartes et f t l t en-
aulte effectuer les livraison* de com
bustible à domicile par les commer
çant* détaillants. 

Les livraisons d* charbon aux 
foyera domestiques ont été assurées 
aussi régulièrement S Halluln que 
dan» les 38 autre» commune» desser
vies psr ls CoBsartlum Charbonnier 
dont l'organisation comports d* 
sérieux avantages pour le» habitant*. 
qui n'Ignorent paa les difficulté» 
résultant, notamment, d* ls pénurie 
de» moyens de transport. 

L'approvisionnement s ncharbon 
d» l'artisanat, du commerce «t de 
l'industrie ne relève pas du contré.* 
de l'Administration municipale. 

LES COMMANDES DE CHARBON 
DANS LA RÉGION 

A Tourcoing 
SECTEUR • 

BUREAU OU C 0 M S O H T I U M 
CHARBONNIER 

t , rua Oarnst 
17 novembre, m a t a i : r. St-Bocfa, 

Mamohai Ney, Jourdan, Ocasina*. , „ „ „ _ _ ^ _ 
«te M a n t e UBWta . lOS-fte) ; après . 5 # - " T 5 5 - _ 7 ^ T 
-Udi : , . Mareeeu. l ^ r ^ ^ ^ ^ 0 * ^ mat in 

après m i d i : r. de Varsovie. Rouge t 
d* l i a i s . Oourtrat. 

30 novembre, m a t i n : r. d u P o n t 
de Neuville, Matosnce ,34-fm, 360-
fin). E. Rohan, Toulon. Roulera, 
Msc Donald, d'Audenaerde laprès-
mldi : Cit. Oramm, C b . P.-Po 
(3-38). r. «te Louvois. Oia taa i imai , 
Roitelet*. Netrvtlle. Basse (27-187) 

ehart (1-41,3-43), Madagascar a M, 
3-Jg) 

18 novembre m a t i n : r. de la 
Latte. Desaix. Brest : après-midi 

Tunis . Général Lsharpe . Maré
chal Brune, OalTaire (00-fin. 68-
f ln) . 

19 novembre, m a t i n : r. Lodi. Oa. 
nada, Ronoq Orions. Alexandrie ; 
après-midi : r. Rasp» 11. Monte , Na
tionale (114-fto. lfff-fin) 

30 novembre m a t i n : r. Daho
mey, d u Mo ..in. J . -Jsurés , Repos . 
de l a P i n de la Ouarr* ; après-
midi : r. Montesquieu. Oont. Abat. 
tolr. 

23 novembre, mat in : r. General 
Souham. Oénéral Douai . Ostende. 
Coin de Terre : a p r è a m i d i i r. du 
Brun-Pain. Venise. Chartres. 

33 novembre, m a t i n : r. des 
Champs. Bruxelles. Oont. Ste-Anne. 
Ch. Déni* Papin. r. d e L a Roche-
foucault : •près-midi : r. Courses. 
Hippodrome, A. Dumas . Buenos 
Ayrss-

SECTEUR 8 
SUREAU OU CONSORTIUM 

CHARBONNIER 
S, RUS Carnet 

19 novembre, mat in : r. de lXsa .1 _ 
lité, Avesnes. Plorence. Prairie (79-lMelbouroé. Éplnette tout sauf l é £ 
fin. 86-fm). Botte au. Delplanque ; 152. Bais ieux 

r. de l T s s 
Reeksm, Ysagbem ; après-midi 
r. Ermitage, ete O a n d (S25-fi 
304-fln). 

SECTEUR 11 
ANNEXE DE LA MAIRIE 

Ru* Paul Daumar 
30 novembre, m a t i n : r. des Car-

liers. V. Hugo. Macaéna. Mautxeuge. 
Monthyon. Berne. Pamelard, Lens ; 
a p r è s m i d i : r. Parmentier . Quié-
tem. Abbé4-Bpée. Toesée (1 à • ) 
Magenta . W a g r s m , PrancXlin. C h 
Wattx ie . 

23 novembre, mat in : Point Cen
tral, bd O s m o e t t a , r- Centre. Tran
quillité, d u Halo. Blanc Seau (8 
131. 3-108). Bonnets : après-midi : 
r. Ma Campagne. P r - O a m l e r des 
Quais, BaseiUes, Sent , d u Halo. 
Quai d u Halo. 

33 novembre, mat in : av. de la 
Marne, qu. d e Marseille, d u Havre 
de Cherbourg pi. d* l a Victoire, r 
St-Vincent de Paul. Ed--B«ssél«n 
ghe . du Sentier. Eapierre : après 
midi : r. de Mulhouse, du Flocon 
Strasbourg. PI. Foch. 

24 novembre, m a t i n : r. Mitron 
Herrick. Belfort CataeWe Elbeul. 
du R h i n ; après-midi : r. Ronsart 

R O U B A I X 
VOL D'UN PORTEFEUILLE 

Pl»int* a été déposé* par Théodore 
v.^.».™ . - - - - - " » - « J E t ë T S nreaen-lDulnUk», 36 an», san» prof«»slon, 
mi l 'ass istance on notai t la P " " * r u , B e rnard, cour Duthy, 7 pour 
ce de MM. rYot. adjomt au m a i r e . l o i d e #<>n p , ; r i , , , u m « contenant 

, . 'Pierron. directeur de l'Institut, les U M i o m œ , d . x a©» u « i e a carte» 
Une sexagénaireqvt se parte o tcninjjmbres du Comité et év idemment d , m v i t»l l l*snetit . Bile accuse, de e» 

rest la e Mutuelle ». société de » e - ! a e nombreux parents d'élevés. lsrçm. uns prénommée s Olnette i . 
cours mutuels des employés ducom-\ j ; n ouvrant la séance. M Lefèvre . !q U >u» connut S l'hOpltal Oantol», à 
meree. de l'industrie et des adm»»»-ipréaident de l'Association, sa lua lalLtll». B n q u é u en cours. 
fr«ttcm» de Tourcoing... Malheureu-\pKseBCe a e M . prot et remerc i i J*>| U N E J A M B E BRISEE 
temeitt. les circonstances ne se P^e-ln^noreuae aasistance. il exposa 1*1 
fnt guère aux festivités et son a n - | m a r c h e de l s s s o c i a t i o n et les résul- Aux atel iers de construct ion me-
trterïaire se passera sans éclat. « S Î T f é c o n d s aoportés par 1* coDa-!çaniques Delattre-Ppllus rue de 
ne sera marqué que par une pieuseI J * " ^ ™ „ m*\ire* et des parents. |Tourcoing l'ouvrier Joseph Hôte 59 
•".oit/esration du Souvenir puisque" . rt I u l M p i O T 5 0 n exposa dans |Sns. rue de CnAions. a Tourcoing, 
c-sst hier, en Végllse du Sacré-(..rendes lignes le fonct ionne- :* reçu une barre de fer dans ies 
r ô t i r , que la « Mutuelle fit e é l é - ^ f 1 ^ ^ ^ co lber t et s'éten- Jambes . Il é ta i t atte int d une fraç-
tnwr un obit à la mémoire de ses ? f n ^ r , a reforme de l 'enseignement I <«* ««« ] » ) % " * * t £ & <>«•«»,M; 
membre, décèdes. i en , ^ t a c h a n t surtout S la façon te docteur D e s ^ r p e n t r i e s l a fai t 

LES DEBUTS don? elle était appliquée d s n s l'éta- conduire à la Pratsrn lU. 
C'est le 4 novembre 1883 que se i blissement. i LES BIJOUX O N T D I S P A R U 

:mt *u « Cygne », la réunion con*- "" Madele ine Desnouiez, débitante 
• tu t ive de la « Mutuelle ». L a n - T A X E MUNICIPALE 8 U R LES ,2. rue Saint-Pierre, devsnt s'sbsen-
l o n c e en avait ete fai te en un amu- DOMESTIQUES, PRECEPTEURS.! ter. confia la carde de »on établissï-
ant article du Broutteux dans son, PRECEPTRICES ET ment à Mlle Demaline . 138, rue 

r.-tmeux journal « L s Brouette ». GOUVERNANTES 'j .-B. Delécluse- Pendant l'absence 
Mais helas ! la suspicion tombaltl . „ „ i „ „ „ l r . sont informés|d« la d é b i u n t e , plusieurs hsb i tues 
.« ir les entreprises de ce genre qu'onl Les ™ p i p i l l l ï L m « n t Drocédé ^ ! d u caSi pénétrèrent d a n s la cuisine. 
aecuaait d'arneres pensées poiitiquesiQU 11 *çra ' " c , ™ f î | 2 e m e n f d e s a ( V | A son retour. M m e Desnoule* cons-
•I a la reunion du s Cvime » il n ' y ! * " ™ - f- ' " J S S J S T preceptrieesl»*'» '» disparition d'une boite con
çut que... six personnes ! * „ 1 5 m « m «Tvice «,,,-,• t enant divers bt)oux. qui s* trouvait 

R«ppel-m* te* n o m s de ces pi-n- M 3W.aiSsyNS«^*R servie^ as> d w ^ t l r o l r d e , „ „ b u „ e t d e e u l . 
l u e m T M M . Lamaxque. Btnet, De*.• ^ £ £ £ £ J > » £ ^ n s e pas •*»•. La police, avertie, enquête. 

' s r ^ é e t - ^ v » n t e U " ^ " i W a t k . ^ „ ^ ^ ^ r 2 à ^ . i « » « « u v r . c h a r m é e et gaie, 
^ r ^ l a ^ r ï ï i o e n c e d e M G B o u - P r i » l M chauffeurs» « t ^ ^ e s à .», c o n n u e d e g R o n ^ ^ e n , , a e t t 

v ï . w o n n a i t S s ù n t marehé cens- ventantes employéii par •"*• « " ! i c h a m b r é e . Il s'agissait de * La Pou-
S a m m e » , T ^ e ^ . U m e m E n X V ^ ! « P ^ i V J ^ 
Binet succédait à M. Bouvier et l a i C O U r * am*""™ 
Société voyait toujours grossir ses 
rangs. Cependant , la guerre 1914-18 
devait lui porter un rude coup et 
pendsnt .a tourmente, ia « Mutuel
le s perdait le v ingt ième de son 
effectif. Courageusement, le Comi
té »e remit S l'œuvre et la Société 
romptait bientôt 500 membre *n 
1920. 848 e n 1930. 960 e n 1833. 

En 1934. pour combler une lacu-

STAT CIVIL 
Nalsssn***, — Dantell* Soudan. 

134 ru* Bd Aaseel». — Joaian» 
Oclhey», 98, rue Jean-Mac* — Ber
nard Lallemand. 56, rue Raphaël. — 
Geneviève Couaseœent, ru* Ed. Vail
lant square de» Acacias, 33. 

Décès. — Ryppollte Lechantr». 
65 an». 16, ru» Lafayette. — Rasa 
Lefebvre. 69 snc, 16, place de la 
Nstlon. 

CROIX 

Use septuagénaire 
est retrouvée asphyxiée 

par le gaz 
Samedi soir. Mme Marie Cauche-

teux. 84 sns . repasseuse, rue D > 
quennière, s ' é t snt endormie dans sa 
cuisine, a été retrouvée d imanche 
mat in , par sa voisine. M m e Boute-
my. asphyxiée par le g a i d'éclai
rage, le tuyau d u rechaud s'étant 
détaché pour une cause indétermi
née. M. le docteur Bsrroyer a cons
taté le décès et M. Perney. com
missaire de police, a ouvert une 
enquête. 

Decclieemacker. né* Ju»y, ouvrière 
eux étiblissement» Betea et A. Bé-
tremas vient de se voir décerner la 
médaille en argent d u travail 
récompense des trente année» d» ser
vie** rendus dan* cet établlsaemcnt 
Le diplôme d* cette médaille iul eera 
remis au coure d'un» cérémonie offi
cielle 

Aloool S DrOlar. — La» non» attri
bué» aux famille» de 4 personne» et 
plu» n» possédant pas de gea et le» 
enfanta d» moin» d» 3 an* acront 
distribué» sur présentation de ls 
carte de charbon et de la carte lndi 
vlduellc, mardi 16, de 1* h à 17 h. 
•ail* du ravitaillement rue Jean l i a 
oé pour 1* Centre et mercredi 17 
de 14 h. à 16 h. 30. salle de gym
nastique rue Christophe-Colomb, 
pour le Capresu. 

Ben» de pétrel*. — La» bons 
attribué» aux familles ne possédant 
pas de moyens d'éclairage seront dis
tribué» sur présentation de la e u t » 
de charbon jeudi 18, d» 14 h. * 17 h. 
aalle du ravitaillement rue Jean-
M*cé. Le* retardataire* n* ccront 
plu» servi» cou» aucun prétexte 

Pour ls» priaonnisrs. — La pre
mier* journée de» jeu» organisés hier 
dimanche dsns divers établissements 
par l'Amicale Turgot au profit des 
prisonniers et ds» fsmlllas dss dispa
ru» de l'Amical» » obtenu u n vif 

L» rs**uvrwn»nt d» la faurnitur* 
d'asu a*tabl*. — L» percepteur per
cevra les consommation* d'eau pota
ble, ls* mercredi 17 et jeudi 18, d* 
9 h. à 13 h. et de 14 h à 16 h . su 
café de la sali* des fèt*s, Orsnde-1 Jj'^'Vou 

succé* d»ffluenc*. Lee jeux •* pour
suivront dimanche 31 novembre, et 
de 13 h. à 14 h , grande vent* *ux 
enchère* S l'américaine avec nom
breux lot* d* valeur. (Rabattage dé
finitif, à 18 h., suivi d» l s remlae 

ne que les fondateurs n'avaient pu 
prévoir, il fallut créer une Section 
.soéciale pour les employées, ce fut 
la « Mutuel le féminine ». L a n n é e 
suivante , ce fut la consti tution du 
Groupe « Vétérans » que prés ida et 

cours d'année doivent 
dans le moi s qui suit l'entrée e n 
service e t huit Jours avant ia fin 
du trimestre pour ceux qui veulent 
bénéfeiier du dégrèvement partiel 
pour suppression d'emploi. 

T A X E MUNICIPALE 
SUR LES CHIENS 

Incessamment , aura lieu a domi
cile 1* recensement de s ch iens .n 
vue de l'établissement de la taxe 
de 1944. Tous les ch iens sont sou-

Maurice Ordonneau, et dont 
musique est d'Edmond Audran Le 
thème est très a m u s a n t et les dif
férente* «cènes sont vraiment co
casse* a suivre. 

La misère ae fait sentir d a n s un 
couvent et, pour tenter d* i s u v e r 
la s i tuation, un novice consent à 
prendre f emme «fin de pouvoir pré
tendre à l'héritage de s o n oncle. . „ , u u w « i»™ ,« r > m i u « O H > U » 
Pour donner le change , il acheté ,e ,Cr*t»ir» d» là «action de» muti lés 
" " • poupée articulée, qui n'est «c la* mam.br** d* 1* commission où 

Plae» 
Censultattan ds» neurriascns. — 

Mercredi 17 novembre, è 16 h., à la 
uaur*. 

Passags «lu Mntrèlsur. — L* con
trôleur de* contribution* directes 
recevra S 1» Mairie, salle d* l'Inspec
tion KOlatre, 1» mercredi 17 no
vembre, d» 14 h. à 16 h. 

WASQUEHAL 
A la mémoire a» n** mort*. — 

Dimanche ont «u lieu lés cérémo-
ni*s annualisa du Souvenir. Au 
Centra au cour* d* la msses ds 
10 h. 30. un oblt solennel a été célé
bré à la mémoire dés soldat* mort* 
s u cour* d** deux guerre», de» 
victime* civiles et de* membre* d* 
la section de» anciens combattant» 
décédé» depul» 1918. 

Dans la nef centrale on remarquait 
M. Arthur Deuwllls, président dss 
' ~ d u Centre, M. Pernand Sadsune 

une 

que préside encore M. Léon Ma 
nsut . Enfin, e n 1935. M. Vl.lerval 
receveur munic ipal . fondait la «Part 
de la Mutuelle au Décès ». La So
ciété const i tuait un faiscesu d'ceu 
très , bien homogènes, remarqua
blement vivantes. Son cinquante
naire fut 1 occasion d'une belle fête 

UN BEAU REDRESSEMENT 

maux de»tinés au commerce ou 
la vente , , . 

Les chiens dss aveugle» e t mut i l é s 
à 80 % ail moins sont exonérés de 
!a taxe. 

Le» ch ien* sont classas, pour le 
paiement, e n deux catégorie* 

Première catégarte : Il faut enten
dre tout animal qui. n o n préposé 
spécialement à la garde, est laisse 
e n liberté, est s d m i s da s les ms i -
sons ou appartements , accompagne 

La tourmente devait a n o u v ^ u j ^ ' e ^ e
e

8
d

: ^ g ' ^ e ^ » d ' * g g 
ruiner momen anement tous ces ef- f ^ c h l e n d c h a ^ . m i l U 
forts et e n Juillet 1940. sur les 1.100 q u l_ p , r „ , r a c e ^ p , u , ' ^ è e i a i e -
soc iéUires . il ne restait que q u e l - ; m e n t dest iné à cet usage. Lut l l i sa -
que* centaines a Tourcoing 485 U o n effective dét*rmln? i-i le cl**-

autre qu'une séduisante jeune fille 
" a i a taxe. V compris les an'- iet . si la majori té des personnes se 

* rendent compte du subterfuge, seul 
le novice s* laisse prendre à ce jeu. 
Sur ces entrefaites , l'oncle du Jeune 
h o m m e s'éprend de la mère de la 
fiancée, également convertie s a 
automate e t des scènes, d'un comi
que inénarrable, déchaîne l'hilarité 
Marié, te novice a m è n e sa < Pou
pe* > a u couvent et c'est quant U 
l'eut Installée d s n s sa chsmhr* qu'il 
s'aperçut de s o n erreur, à sa plus 

avaient é t é mobilises. 388 éta ient 
prisonniers. La s i tuation financière., 
p lus que pénible. Port heureuse
ment, quelques commissaires géné
reux avancèrent de l'argent et la 
Société put bientôt régler toutes les 

sèment e t tout chien servant à 
chasse est imposé e n première caté
gorie, sans qu'il y s i t l ieu de recher
cher son or ig ine l . 

Deuxième cal**cale : Il s a g i t des 
chien* «ffectés exclusivement 4 la 
garde et non compris dans la caté
gorie précédente.. 

Le* propriétaire* des chien* de 
, lre catégorie retireront, à l'Hôtel 

«t~di*esûv« de Ville, i Bureau d u Cadastra) , eon-
Son usas* résuucr «mbelllt et éclair- tre présentat ion d u reçu d * la taxe, 
cit 1* teint Très économique, la boite une carte numérotée e t timbrée su 
pour tss * I M ••»»»» •• i» fr»n»a. En- mil lésime de ! année. Seuls . \ta 
« « t a ^ T o u t ^ S n a r ^ 
i ateriaa et s u • LA PENsaE SAU- l € * propriétaires seront porteurs d* 
VA.OC a. 187. Bd Maleaherbea. Pari», cette carte pourront être rencon-

QM boire à ia place du thé ? 

Carnot 38-80. très dan» la rue. 

grande satisfaction, car il es t bien 
décida de garder sa femme. 

M Bonsmi . quoique légèrement 
indisposé, t int admirablement le 
réle de < Lance iot >, e t U eut pour 
partenaire Mlle Francellc. c Ale-
sia ». Tous le* autres artiste* sont 
éga lement i féliciter. Citons M M 
Damany, « Hilarius » ; DelmuUe. 
< Maximin » ; Plaisant . « Chante
relle » ; MasMlle*. Lemonnler, De-
lemasure. Daloy et Henri ; ainsi que 
Mme* Ghlslain. < M m e Hllarus » ; 
Carré. « Guduline s, et Maasain, 

Josss s». 
S ignalons la superbe scène de '.a 

présentation des poupées articulées 
et le ballet final d u 3e acte, qui 
•ont de toute beauté, une véritable 
féerie de lumière et de couleur* 
chatoyantes . La mise e n scène J e 
M D e m s n y fut parfaite et l'orches
tre, sous la direct ion de M- Dèbruy-
ne. détai l la admirablement la par
t i t ion d'Audran. 

on notait également la présence ds 
diverses veuves de guerre, d* nom
breux ancien» combattants dss deux 
guerres et de* prlaonnl*» rapatriés 
et l*s famille» da* victime* d» la 
guerre L* sermon de circonstance 
fut prononcé par M. l'abbé Moreau. 
vies-doyen, directeur dloeéssin des 
oeuvras euoharlstlquea. 

Au Capreau, la m»*»* annuelle de
mandé» psr (s* A.C. fut célébré* à 
16 h. *a 1 égli** a*lnt-Clém*at «u 
milieu d'une nombreu»» aifluence 
parmi laquelle e n remarquait la pré
sence d» M Fernand Pérallle, pré-
aldent de 1» Praternell* des AA.C. dss 
deux guerre», un groupa a* prison
niers rapatrié» et les représentant* 
da* famille* da» vfctlms* d* la 
gu*rrs. L* sermon d'usage fut prêché 
par M. l'abbé Demynck, curé de la 
paroisse. 

La propreté da la ville. — n aat 
rappelé à ta population que tous U* 
propriétaires sont tenus da faire ba
layer 1* mercredi *t la aamedl mat in 
avant 9 h., leur trottoir, ainsi que 
lé pavé de la vole publique devant 
leur maison, boutique, cour, Jardi
net et autre* emplacement* de la 
vol* publique. Le» fila d'»»u doivent 
être balayé* tou* ls» jours devant 
chèque habitation Dana 1* quartier 
du Capreau. las ordure» sont rama*-
•é»s 1» mercredi de 7 h. à midi et 
dan* le Centre. 1* samedi aux mêmes 

prescription» cl-de*»u* énoncé*» 
Médaille du travail. — Mm* Aile* 

Etat Civil. — Naissance : Jocelyne 
Wittez, ru* de* Qu*tr*-Orme«ux, 44 

LEERS 
Indamnisataosr dés dégSt» *t *acu-

p»tiom temporaire* ds terrain*. — 
Le» propiiételre» dé terrain» occupé» 
pour certain* travaux d* défense 
pendant 1» période de 19S7 à 1939 et 
postérieurement qui n'ont paa en-
encore fait constituer d» doaaler pour 
indemnisation «ont informés qu* 1* 
dernier délai d* dépôt «spire 1» 81 
décembre 1848. 

MARCQ-EN-BARŒUL 
Vaccinations. — Mardi, d* 9 h. 30 

à 11 h., à l'école M m e Curie, troi
s ième séance de vaccinat ion pour 
les enfants qui o n t reçu te seconde 
piqûre le 3 novembre. 

L I L L E 
Les voie du jour 

La police s enregistre les plainte* 
de M m e Coquerel. 33. r u s d u Com
merce, pour vol d'un m a n t e a u e n 
lainage noir, c o m m i s d a n s l'après-
midi, du 13. d a n s le vestiaire de 
l'usine où elle travaille. 

M m e Depeutcn , 106, rue Jute* 
Guesde, pour vol ete 3 roues da bi
cyclette, d'une chambre à air, d'un 
pneu, de 3 paletots ete cuir, de 80 
kilos d* p o m m e s de terre, commis 
dans sa maison. SI bis. chemin des 
Alouettes. 

UN SOUCI DE MOINS 

POUR LES FEMMES 
Si. comma tant 4 s femme», voua 

avec un* m«uvala* circulation, essayez 
lea Goutte» Floridaa. C'est une prépa
ration végétal* très etflcac*. et tou-
iour» bien supporté* Avec lea Gouttes 
'lorldee. voua acres beaucoup mieux 

fjortanta. Vous aurez I* talnt plua frata. 
s via»*» bien repeeé. Le flacon 1* fr. 90. 

31 voua ne pouvez voua procurer lea 
Gouttes norides, faites usage des Com
primé» Floride», même formule, même 
efficacité. 16 fr. 36, ttss phle* Lab. Hé-
lin. ChStecuroux. Viaa M* P. 3330. 

SOLITUDE 
DU CŒUR 

Par CUud« VÊLA 
M 

Ni Claudette, ni Martial, ne se 
s o l d a i e n t de ces commérage*. Au
c u n * arrière-pensée n'effleurait ia 
jeun* fille, toute à la Joie de se re
chauffer le c œ u r a ce foyer s imple 
et doux ou elle était reçue à bras 
ouverts, et Martial lui devenait , de 
semaine e n semaine, un camarade i passe vite aussi f » 

et souvent elle «titrait «n courant 
chez les Basugu* : 

— J e ne puis m'arrêter. Je revien
drai demain.. . 

— Mère, proposa, un Jour, lé pro
fesseur, si nous Invitions de t e m p s 
en t emps Claudette et Martial à 
dîner ? 

La vieille dame haussa 
épaulas. 

— T u seras toujours ls m ê m e ! 
Après tout... c o m m e tu voudras.. 

L'hiver revint, maussade comme 
il é ta i t a Vilmolsy. 

« Bientôt un a n que J« suis arri
ve*, s o n g e s i t Claudette. Un *n. 

sa* si bien I Et le professeur invite 
souvent M. Martial. 

— Les Vél ines reçoivent aussi 
oeaucoup Mlle Brunov. n'est-ce pas? 
Il n'y a donc r ien A d u e 

— Cette petite s 'ennuyait : U lui 
fallait quelques relations d* 

, .choix... C'est bien naturel, an a 
'«"me.. . 

Puis o n parte d'autre phase, 
'Claudette connut enf in l'oubli. D'ail
leurs. «U* n'avait guère te t emps de 

'penser à el le-même, a y a n t ajouté A 
Ma mult iples occupation* te tache 
dt vêtir le* sept e n f s n t s de s a taxa
sse d* m é n a g e dont le mari venait 
d s mourir, et celle de faire un cours 

comme c'est long et comme cela de solfège, une fois par semaine, i 

plus précieux 
Quand les Bazugue rentrèrent A 

Vilmoisy, ils furent surpris de la 
transformation de leur Jeune amie. 
8 a fraîcheur, son entrain, déce
laient un moral en hausse dont le 
professeur eut le courage de s e ré-i 

Elle a v s l t enfin cour*e;*usement 
accepté son dest in et reprenait con
fiance en l'avenir. Maintenant , une 
atmosphère cordiale régnait au bu
reau où Pontouvre résumait à sa 
manière l'opinion de tou* : 

— Ben sur que la demoiselle de 
jouir. Pour sa part, la vieille dame i Paris, aile est pas c o m m e tout 1' 
éta i t navrée. monde. T s n t d'instructions, bennes 

— 81 encore cette mtgnonnet te |gens . qu'ail* Ht d'un coup tout*» le* 
s'était langui* tout l'été, elte n'au. i écritures I Point trop causant*, 
ralt pas une mine de bouton de lnon. mais ben polie «t pas raacu-
rcee I confiait-elle S La Guigne , jneuse. a h ! _ça. pour t a non. 
Alors je pourrais dire à ce petit 
Tu vol» bi*n... Il faut te dévouer 1 
Et Je partirai* «-«nquille... Au lieu 
de ç a - Ç * y e 5 t e l l c chante en 
cor* ' 

Là-haut. Claudette repassait une 
blouse pour le lendemain et s'setl 

rancuneuse. S i y e n ava i t beaucoup 
comme elle, ça changerai t ben des 
choses , voui... 

D e leur côté, c e s dam** rêve-1 

naient peu à peu sur teur opinion 
première 

— Claudette Brunoy f On peu 
vait au ménage Le bureau, la cou-jtête «n l'air, mai s s i jeune, n'est-ce 
ture. la lecture, la musique, le soinlpas t Sérieuse, au fond... Voyez, elle 
de la maison, les cour* de droit, les accompagne régulièrement à te ca-

l'écol* libre de s a paroisse. Allons, te 
solitude é ta i t supportable lorsqu'on 
savait la peupler d* travail, de dé
vouement.. . d'amitié... 

— Voua vous fatiguez trop, m o a 
j e u t vieux, pour tous ces gosses, af
fermait Martial à Claudette , courbée 
sur te machine à coudre de M m e Ba-
ifugue. et piquant sans laver te né s 
des culotte* et des robes taillée* 
dans de vieux m a n t e a u x 

— « Mes gosses s n'ont plus rien 
a se mattre. Martial , e t Ha gètent i 

Le J*un* avocat haussai t le* é p a u . 
las. voulait é trs iranlau* e t priait Da
niel. *v*e une admiration secrète 

— Dites-lui «teste qu'elle exagère 
monsieur Bsaugu* ; peut-être vous 
ctotrsi-t-*ll*. vous... 

— Laisses, mtarvenait te vietiie 
dam*, vou* n'y ronnaessai rien, vous, 
les garçons... U n * f e m m e a besoin 
«te s'occuper «tes «rrfants d e s autres, 

jouent à te poupée, n'est-ce pas ? 
Eh bien ! c'eet toute te vie pareil, 
voua 1 Ainsi, moi , s i Je n'avais c e 
petit. 

Le profeeseur eut u n rir* Indul
g e n t : 

— U n peu mur, le poupon, mère 
chérie ! 

Martial se rapprocha d s te jeune 
fille et remarqua i mi-voix : 

— En somme, ce serait beaucoup 
plus s imple d e vous occuper d* vos 
e n f a n t s a vous, mon petit vieux... 

Claudette l'enveloppa d'un vif re
gard, cherchant A percer l ' intention 
4U11 met ta i t d a n s sas mots . L'avocat 
éta i t grave, un peu anxieux.. . 

A i n s i ce qu'aile avait soupçonné 
i pr intemps dernier, devant le 

c h a n g e m e n t d'attitude du jeune 
homme, c'était vrai ? Pauvre Mar
tial I U s'était eff s e é lorsque Clau
dette croyait trouver le bonheur au
près d'un autre ; U étai t revenu 
uuand U l'avait sent i e seule avec »* 
peine... Comme 11 é ta i t émouvant , 
os visage honnête penché vam «1141, 
av*c se* y*ux a imant* foui l lant tes 
siens, s a boueh* sensible aux c e i n s 
frémissant* d'émotion... 

•11» a t taqua u n * dernier* couture, 
ci. d a n s te beurdonnament «te ia 
machin*, fit un rapide retour sur 
slte-mém*. af l teurant tout a u fond 
d u oesur une hissai ira d o n t la cica
trice n'était plu» douloureuse. Ima
g inant devant el le te belle route 
droite qu'elle suivrait, appuyée sur 
*e bon compagnon . Claudette sou-

pensant aux déclaration» M "- > — ——-• »«••,—~~w>~i~>9M« i G f i u w i w i N » m tm vw-i«s* s*M**uFw aaa» v m s s t a o c * autr«s , |n i en pensant aux a, 
beaux dimanches. . . Le temps fuyait.1 thédrale Mme Bazugue. une p e r s o n - s défaut des siens. Les pet i ts fiUespoétlque* d o n t o n s* plaît à enri 

chir les romans e t n o t a te minute 
toute s imple, bien réelle, où ae 
Jouait s a n s doute , toute s a vie... 

Danie l rangeai t dea livras dans 
la bibliothèque ; o n entendait , dan* 
te cuis ine. Mme Bazugue gronder 
Lm Ouigne en préparant te thé , et 
Martial , pour contenir son impa
tience, remuait de* bobine* dan* la 
oolte à o u v r a i e 

U n e vie simple, toute de travail 
de tendresse- . D * beaux e n t a n t s 
qu elle armerai t pour te vi* e t pouri 
.a lutte, mieux qu'elle ne l'avait 
..té elle-même... U n foyer chré
tien... Le bonheur voulu par Dieu, 
donné, béni par Lui... L'oncle 
Achille exulterait ; cet te foi*, c e sa
la i t b ien d a n s te tradit ion d s * 
Brunoy ! ' 

Inqutet de ce silence. Martial de
manda, encore : 

— N e m e croyez-vous p a s ? 
Elte eu t une pensée «te pit ié pro

tond* pour Patrie*, la faibl*. 1* mi
sérable, te fugitif... Eue n e lui e n 
voulait plus maintenant . . . Pute eue 
revint à Martial . Cette triste aven
ture a u lieu de l'éloigner, n'avait 
fait qu'accroître son amour, e t te 
retenu al ssanee d* Claudet te poui 
le Jeune h o m m e éta i t rmmens*. 
Mai* était-elle prête pour cet te ta
cite nouvel le T En était-elle d igne t 

— Notre foyer, ins is ta Martial, 
ne* enfanta . , c e serait te l lement 
plus simple, mon petit vteux! 

Claudette arrêta te m a c h i n e e t 
murmura e n levant vers te 
h o m m e s e s yeux confiante : 

— Peut-être... 
— P I N — 

.. .*l | n i l p i r e m ' a dit 
qu'après l e faiarra l ' en 
a u r a i atftei * rnee» pet i t 
dé|*usi*r I a 

A Base da ferie*e iweiiée 
•S d* Bry«êr«pli*«siNat«*. I*» 

<Délu BISCOTTES 
v l l o m i B é * ! c o n t r i b u e r , » 
efficacement ê le tormetlcn 
*1IUS* de* «Monte. 

,ou,t... i» Tfrn 
D ' O R ' - 1 " 1 

I 
Médites c» quatrain. Usez 
Voua pourries «puiser lea r 
Vouloir blanchir un néxre 
Comme svetr Un*» buinc s 

retté rubraqu» 
larquca de fabrtqe* 
-est ktflcif bourric* 
,r.j empterer Blanc*. 

ACCAItT -LiB» I 
pour vol de deux broches d a n s u n 
magas in lillois à Marte K n a p oou-

I. uniforme d* rsx-gardlen. — Au-

Sust* Wyerd. 38 ans , manoeuvre, A 
uslgny. se présentait Je 36 octobre 

1943. au poste de ponce d'Hallutn. 
Revêtu d'un uniforme de police, U 
demandai t l'autorisation de se ren
dre en Belgique Or. Wyart éta i t un 
a g e n t révoqué. Pour port i l légal 
d'uniforme, il a été condamne a 1 
moi s avec sursis . 

Indeetrabl*. — 6 moi* pour In
fraction a arrêté d'expulsion. A Al
phonse Tangre mineur A Templeu-
ve (Belgique) . 

de l'Union Normande. 4 ssouan. d e 
passage à Msxun, constata que l'eau 
envahissai t te bateau. Las pompiers 
avert is o n t retiré l'eau e t «tes répa
ration* ont été faites. 

LOTERIE 
NATIONALE 
wiaae. ions les 

«fendis 

RHUMATISANTS! 
Pour chasser l'acide ttriqae, 
lavez les reins et 
soulagez l'intestin 

Le bien d'auitrut. — 3 mois d'em
prisonnement à Roger Lengtert, 
charretier à prsmaaques, pour volsi 

a u préjudice d'un cultiva
teur. 

6 mois avec sursis pour vol de 
charbon, à Pierre Taut . g a n t e fils 
à Maroc an s a r s t u l ; 40 Jours à 
Blanche Prévost, veuve Dumelier. 
TO rue d e Lannoy, à Lille, pour dé-, 
t o u m e m e n t d'objet* d ivers ; 4 moi* 
avec sursis , à Jean Vandenberghe. , 
électricien, 113 rue des Postes , àl 
Lille, pour vol d'écheveaux de co-i 
ton. à la f irme Le Bten : 6 mois i 
avec surs is à André Duvent . ma- ( meurent rue d'Ypres. avait p l sce sa 
nœuvre A Hellammea, pour vol de ! bicyclette devant la porte d'un ca-
oourroies de cuir à la Compagnie ife d e la rue de Lille près de la 
de Fusi-LHIa l 4 mots avec sursis frontière. Quelques instants apre,«. 
pou: rocaL à Arthur Dûmes . 30 a n s , l i a machine avait disparu, 
magasinier , A Marco ; 2 mol* A 
Marcel Desbuisson, manoeuvre 

EN BELGIQUE 
MENIN 

Vélo volé. — Isidore Breyne. de-

Vol d'une dynamo. — D e s incon-

seol ln . ruelle d'Houplin, e t 1 mo i s ;""* ^Lj£££L ZZ*Z^2L-ÎT 
à A u i u a t e Delcloase manceuvr* A u 2 L i é ^ n d ^ , e , o i ' r!?. S n & S Auguste 

o l e t o n t enlevé "une dynamo. La co -
à Edmond Héquet, manoeuvre, Â i U c e e n ( î u * t « -
Hsubourdln, pour vol de cuir aux , Un chaland menacé. — Le 
Etabl i ssements Thiriez ; 12 jours tron de la péniche « Contsanza » 

GefMsaoeurt, p o ™ ! d u T ï ï c ' d e i ^ ^ I ^ ^ ^ " : ^ ^ ^ 1 
charbon. A M. H o m a l r e ; 1S Jours 

SumccKS» par l'Sas oa isaejsas>acmi4. 
tare qui fut aoavsart trop rieba, U 

foi* *t l'inteatm diaéreot au mtsatl : J w 
raina fatlanéa B'«ntv»srt pins A altrar 
tont racssVarkias: Ls*di*s»*s*ta*»> 
mulent »t loommt en polaaa» q»a esta-

J v s â te figure, lavas va* organe» d* • » . 
fteatlon, s e prenant dan» un varr» d «sa 

_ aslBéramL, i g l n i s t è la 
façon de» eaux 4» aeanea* tiMr*»*!*» r*-
potéaa (tallaa qu» celle» 4» Csitsblé «t 
dT.paom). vou» uliBasait A évacuer natm-
raUemeut »t complet iroent. L— > « * » • • 
•ont dlaaoua at «xpulaéa sa» fur *f* j e » 4 
aura qn'lla m tonnent : M lai Blasa at aaaa-
leur» de l'arida urtqu», ••Billvalant aou-
l^éaa. Oulaaa-t p»r **~!?*Ï:J2S 
loyaua» aanaatlon a* BÉ— »tr* rtjaaxe» 
le rorpa et l'esprit. C»*s»»B»»»*» v*ev* 

ir»d»a»i»Ki»«abiBijinaaaséBn 

F U 1 V E R A I L L E S 
Mademoiselle Alice EVRARD a» soeur : Monsieur et Madame Jean 

KVRARD-RAMPIN ; Mademoiselle Marcelle EVRARD, ses neveu et 
nléce» : Mademoiselle Françoise EVRARD : Monsieur Jean-Claud* 
EVRARD, ses petite-nièce et peti'-neveu : Madame Horterise HEAM. 
sa cousine Lea ramilles dea feux EVRARD «t HEAM. La Direction. 
L* Conseil d'Administration. Messieurs les Rédacteurs. Le Personnel 
des Services et dea Ateliers de c La Croix du Nord a ; recommandent 
à vos charitables prières l'âme de 

Maître Eugène EVRARD 
CHANOINB HONORAIRE DE LILLE 

DIRECTEUR GENERAL OC • LA CROIX OU MONO s 
retourn* à Dieu. 1» 14 novembre 1943. dana sa soixante.cinquième 
année, muni de tous ies secours de Notre Mer» la Sainte Eglise 

Ils voua prient d'assister aux CONVOI et SERVICE, qui auront 
lieu 1» jeudi 11 novembre, è dix rssurss trente, »n l'Xgliae Sainte-
Catherine, é Lille, d'où son corps sers conduit su cimetière de 1 Est 
pour y être inhumé provisoirement. 

L'Inhumation définitive aura lieu ultérieurement dana le caveau 
d* famille, à Hazebrouck. 

Réumon à la maison mortuaire. 11. rue d'Angleterre, à 10 h 15 
CET AVIS TIENT LIBU DB FAIRE-PART. 

Les Sports 
F O O T B A L L 

EN cours or FRANCS 

Orchid a battu l'U. S. 
Tourcoing par 4 buts à 2 

Malgré un terrain glissant, la par-
i fut singulièrement animée au 

Stade Fromentin où Orchlea e t Tour
coing e expliquaient pour la 3* (ce*. 

Le» Orchésien» ont mérité Leur 
victoire, leur équipe était plu» com
plet* et o* l u t surtout la ligne d'at
taque qui démontra un* réelle supé
riorité sur celle d* l'Union que nous 
avons cotwu sou* un meilleur Jour 

Et qui «ait al la physionomie du 
match n'aurait pas changé si Herbe 
avait pria place plu» rapidement au 
cent** d* la cavalerie « t i e n n e . 

Mal* il n o u s taut souligner la belle 
partie de l'ex-taternational De-lannoy 
qui, très A l'ai** sur ce terrain gras, 
fut le menteur de* s Lion* • «t cer
tainement à la ba*a de 1* victoire 
des homms* de M. Leroux. 

L'Union menait k la pause par u n 
but A zéro, but marqué A ia 39* mi-
n u » par Deffrovenne* et accorde par 
l'arbitre qui avait pourtant sifflé 
auparavant un penalty pour faucha-
g* de Oeamet par Walsacsi. C'était 
une application extra-rapide d u »y«-

Vme dea compensation* I 
Orchie» «suitesIt a 1» 21a minute 

de la repras* par Lamemrstte sur cen
tre S* nstannny pour mener 3 m l 
nute» plu* tsrd grâce A Pcesat. 

Herbe menait alor» l ' ittaqu» tour-
quenookas et égalisait A nouveau 
Mal* la* prolongation* furent évitée* 
car u n coup franc de Delarmoy per
mettait S Paluzack da redonner 
l'avance au Stade Orchésien dont la 
victoire était consolidée. Juste avant 
la fin, par 1* rapide Fessât. 

MATCH AMICAL 

R. C. Roobaix et R. C. Arru 
font match uni 2 à 2 

Lé* deux a Racine; a s» mesurèrent 
au Parc Jean Dubrulle et leur débat 
se sanct ionna par un» décunon nulle 
qui situ» parfaitement 1» valeur égale 
d* doux adversaire» aux moyen» pour
tant différent». 

De part et d'autre on combina avec 
beaucoup d'inteillgenc*, mai* le* 
Roubaaaoan* — toujours A la recher
che d'un butteur — fignolent •noor* 
par trop tandl» que le» Arrsgsoia 
pratiquant un Jeu beaucoup plus 
dépouillé, plu* direct. 

Et *l le» < Doyans > dominèrent le 
plu* *ouv*nt. *auf ver» la f in le* 
contre-attaque* des a Boyaux Rou-

i étalent menée* A tout* allur* 

...n» e t masculin* sous la présidence 
!de M. Bebart Mott». présidant du 
club. 

1 M. Cottenler. le dynamique préae-
ttont de s» «action, après avoir expo
sé le brillant palmarès de la saison 
qui dénote un vigoureux redresse
ment du vieux Raolog e n a th lé t i sme i 
fit une critique serrée de son acti-
v té et de celle» de se» membre». Le! 
président, avec mesure certes, mai», 
avec beaucoup d'autorité, «dressa, 
des blAmes à . . ceux qui le mérl-l 
talent avant de passer S la d i s tnbu- | 
tion des breloques crut venaient; 
récompenser le» meilleur*. 

Et l'on n'oublia pas 1» toujours I 
Jeune Charier qui. dix fols champion; 
du Nord d u saut a la percha, reste l 
un modela ds fidélité s t d* ténsc i té | 
pour tous le» Jeune» 

M Robert Motte Joignit se» éloges i 
A ceux de M. Cottemer qu'il félicitai 
de l'énorme travail accompli avael 
l'aida de ses précieux collaborateur*. 

Et M. Oonez dôtur» la réunion 
par de Judicieux conseils et d'excel
lentes directive» pour l'entraînement' 
d'hiver. 

La section d'atmétlam* du Raclngl 
est reparti du bon pied. 

bâte égalisait 
repris» par un long routé de Klaus» 
qui trompa Oblln. excellent par ail-
leur», e t tolo marqua un 3* point 
sussl tôt après sur une p**** d* Bar-
xouriak. 

O* fut dan* le dernlsr quart d'heu
re o u * les Armgeol* équilibrèrent la 
marque par leur ailler gauche Ool 

• o •• . • — 

ATHLBTIBMX 
LE RACINQ DS ROUBAIX 

A FETE SEE ATHLETES 
Dimanche matin, S «en slég», 1* 

f iadng réunissait ses athlète* ferai-

4<mfjauvétâ! 
En c a s d e etestruenon ete v a * 

BONS DU TRESOR et ete v o s 
BONS D EPARGNE, n v o u s a v n s 
pris la précaution ete notât leuxt 
numéros, lis seront remplacée JE 
v o u s l e t iouverez votre avoir , 
capi ta l s t intérêts compris. 

Tous renseignements complé
mentaires a u x guichets de v e n t e i 
Perceptions. Bureaux d e Poste, 
Banques, Notaire*, * t c _ a s 

BOXE 

LE GALA DE DUNKEROUE 
C'est devant uns asslstano» nom

breu** que a* «ont déroulé* les oom 
bats qui mettaient aux prise» Rou-
balaien* s t Dunquerkols 

Dans l'snssmbls, le» rencontres 
bien équilibrée* furent très dispu
tées. 

De nombreuses personnalité» par
mi leaqueiie* nous a von» remarqué 
MM Verley. maire d* Dunkerqu* 
Oen», maure ds OoudeKerqu* ; I 
Rui. Dr Oollaln. adjoint* et préai
dent de Dunkerque-Blng : Sauttéres. 
vice président et tout le Comité : 
Duaeart, commissaire central et Bols-

j , c6mxg1ssa1r« d* police, ete 
.i«»l»tai*nt A cette belle réunion dont 
vole, les résultats technique* : 

Amateurs an 3x3 : Cousin (O.D. 
R.) et Ballleui (Roubalx) : nu l : 
Désirait» IO.D.B i bat Harbaut (R.): 
k. o. 1er round; Sebssre Jeune (Rou-
balxl bat Noosra , O D R ) sux pts: 
Blond«lle l O D . S ) bat Debeere aîné 
(Roub*lx) : X. o. 3 round : Gobert 
O D R.) bat Bprtet (Rx) : k. o. 3* r.: 

Mcsoet (OD.R ) et Hennarse (Rx) 
nul. 

Frofesal»nn»l an 1*x3 : A. Dali 
Moercajit (OD.R \ bat Mestdo 
(Roubalx) sux point». 

LA REUNION DE TOI RCOIMi 
Un très gros publie assista au gala 

d» réouverture du B.C.T.. dont 
programme fut vivement sppreelé. 

Voici le* résultat» : A. Anthlme 
(Courrier**), bat Vsndercruyassn 
(B.O.T.). aux pointa. — Formant 
IB.C.T I bat Berny (Courrléres) aux 
pointa. — Bourny (Courriers») bat 
Maertsns (B.O.T.). aux points. — 
Osllnojtl* (Courrier»»), bat Devau 
celles (B.c.T.I. aux point*. — P 
Cerny ( Courrier»* i. bat Ohsaqulérs» 
(B.C.T.), aux points. — F. Anthlme 
(Courrléres). bst R. D t m m a a (B 
O.T.), aux point*. — Ocbarg* (Cour
rier»»), bat Plcken (Houpllnes). aux 
pointa. — Roger (B.C.T.). b»t 
Am»ys (B.C.C. Rx). par arrêt d» 
l'arbitre, au 3e round. 

C'est à partir d u 1 6 N o v e m b r e -
et seulement pendant «S jours 
q u e v o u s p o u r r e z o b t e n i r d e s 

POINTS TEXTILES contre CklflHs 
VMsMsasts usâtes st tous MchrU ttitllts ds prortnincs dB**8gtaflMt 
Vf. a f t e P O l s a S S * B U K i l o peur benn««ri* lais*. 
" • 1 - F pur* lain* k mstels*. couvarturs» aura U s * . 

"TBf\ p o i n t s * amu K i l o 
<en»v "»k*v pour vatements, ling* d* corps *t d* ntatses. 

^ - - - 1 . - » BSOlSBES» Skis K I I O 
esaP pour ridsuiK. tssés, sscs, «te . Atflchr.1 ou InMtlnm 

Bonnes Nouvelles 
Dqupjes Enfants 

Affaiblis 
Comment favsetee* 

• Croissance et 
ls F»l«» 

Q s'appauvrit pas-
dant 1a «rilisaans. 
U ne tira plua tou
tes 1** iiihatsacss 
tortmsats» Sas *M 
monts : L ' s a l a a t 
s'afla0>UU •*•****-
grtt. Pour lut dos-

nar un san* aeserrux. cjisabUde passer 
S * 6 (oia plus d'eaeras» d* U nsésa» 
nourriture, fastee-tul survr» psad—t 80 
Jours l*'*reshne terré" — vérttsai» sur* 
de $ur-pnftialinmntair*—, «a lui dstaunst 
une pilula PlnK avec ehaqu» rspsa. Ns-
t u n l e t dtsr«tftrt* comms I» Ht aeknsB-
talre dea «Béaards eu lentUlea. grand régé
nérateur du sang, le ter toi IMssI est 
concentre dana les pilules Ttak «sas ses* 
forme médicinale si «être» ou» é isni*l*n 
aulflssnt le plu» souvent peur sstrteasr I* 
sang anémié de «00 à «00 railttOB» d* 
globules rouses nouveaux, al basa crue la 
vitalité augmente dan» toutes les esthète» 
de l'organisme. D* Jour sa Jour la vsoasur 
s'accroît; I* pesas remonte, la* eeailssr» 
reviennent, reniant i 
pilule Pmk par rase 
Lab. Clan A Biset , 1 
Aanlére». Vis» n* M P . 7987. 

Les Spectacles dus U Réfisa 

A ROUBAIX 

TRAMWAYS • 
LUNDI s S h. SO. •être* : 8 h. 

L'ASSASSIN A PEUR LA NUIT 

A TOURCOING 

MARIKA ROKK. ***** 

LE DÉMON DE LA DANSE 
e lUNSSSS «VTMMS . AMBUR 

Tjuadl : 1S h «t 1» h. S* 
Mardi, sotres * 1S h. » 

mam.br**

